
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

Communiqué de presse 

 

Dernières données financières des hôpitaux: le sous-finance-

ment atteint un seuil critique! 
 

Berne, le 23 septembre 2024. La situation financière des hôpitaux et des cliniques 

suisses est de plus en plus dramatique. Les derniers chiffres publiés par l’association 

SpitalBenchmark le confirment. Le relevé des données de quelque 90% des hôpitaux 

montre que quasiment aucun d’entre eux n’atteint les marges nécessaires à une exploita-

tion durable. Si l’on ne veut pas que les soins en pâtissent, il faut d’urgence repenser la 

politique de la santé. 

 

L’association SpitalBenchmark a collecté et vérifié les données financières de presque tous les 

hôpitaux et les cliniques du pays. L’image qui en ressort est claire: les marges EBITDA (béné-

fice avant impôts, intérêts et amortissements) ont massivement chuté l’an dernier. Pour une 

bonne exploitation, la marge dégagée devrait être de 10%. En 2023, elle est descendue en 

moyenne à 2.5% pour les hôpitaux de soins aigus (graphique 1). Les marges trop faibles se ré-

percutent sur les réserves de capital propre, dans lesquelles les hôpitaux doivent de plus en 

plus puiser pour couvrir leurs frais de fonctionnement. Ces réserves ont diminué en moyenne 

de 5.6% ces deux dernières années et se rapprochent de la limite inférieure de 30% (graphique 

2). 

 

La capacité d’investissement des hôpitaux est menacée, alors qu’elle est indispensable pour 

exploiter et moderniser les établissements de santé: «Si aucune mesure urgente n’est prise, la 

situation financière des hôpitaux conduira inexorablement à une réduction de l’offre de soins et 

à une pression accrue sur le personnel», avertit la directrice de H+, Anne-Geneviève Bütikofer. 

«Pour préserver l’offre, les cantons se verront contraints de lancer des actions de sauvetage 

coûteuses.» 

 

Les causes sont systémiques 

Les chiffres d’affaires des hôpitaux vont en augmentant, mais les marges ne suivent pas. Cela 

indique que la problématique tient au système de rémunération et tarifaire. Actuellement, les ta-

rifs ne couvrent pas les coûts réels, en particulier dans le secteur ambulatoire, où le sous-finan-

cement est de 30%. Les facteurs externes, tels que le renchérissement et la pénurie de main-

d’œuvre qualifiée aggravent encore la situation, sans qu’il en soit tenu compte dans les tarifs. 

«Les hôpitaux et les cliniques ont fortement amélioré leur efficience ces dernières années, mais 

leur situation continue de se péjorer», déplore Anne-Geneviève Bütikofer. «Les hôpitaux sont 

acculés financièrement. Des solutions durables sont indispensables.» 

 

Des mesures immédiates sont nécessaires 

H+ Les Hôpitaux de Suisse demande des mesures immédiates aux milieux politiques et aux as-

sureurs afin de stabiliser la situation financière des hôpitaux et de garantir la qualité des soins à 

long terme. Concrètement, il faut rapidement augmenter les tarifs de 5% pour remédier au 

moins partiellement au sous-financement et aux conséquences du renchérissement. 
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Au cours de ces quatre prochaines années, il faudra relever progressivement les tarifs ambula-

toires de 15%, afin de couvrir les coûts réels. Il est également crucial de supprimer les incita-

tions inopportunes. L’introduction du système tarifaire cohérent combinant des forfaits ambula-

toires avec le tarif à l’acte TARDOC y contribuera. Un vote favorable au financement uniforme 

des prestations ambulatoires et stationnaires lors de la votation du 24 novembre prochain serait 

également un pas important en ce sens. 

 

Pas de nouvelles tâches sans financement 

Une indemnisation équitable des nouvelles tâches assignées aux hôpitaux par le monde poli-

tique est un autre facteur entrant en ligne de compte dans la santé financière des hôpitaux. 

Cela concerne les activités en lien avec la numérisation (dossier électronique du patient) ou les 

nouvelles prescriptions en matière de qualité. Sans parler de la seconde étape de la mise en 

œuvre de l’initiative sur les soins infirmiers qui, telle que proposée, se traduirait par des coûts 

supplémentaires annuels de plusieurs centaines de millions de francs à la charge des hôpitaux 

et des cliniques. «Au vu des derniers chiffres financiers, il est tout simplement illusoire que les 

hôpitaux assument ces coûts sans disposer de moyens supplémentaires», déclare Anne-Gene-

viève Bütikofer (lire le communiqué de presse du 22 août 2024). 

 

 

Données détaillées de l'association SpitalBenchmark: 

https://spitalbenchmark.ch/wp-content/uploads/2024/08/Finanzkennzahlen.html 

 
Interlocutrice 

Anne-Geneviève Bütikofer, directrice 
Tél.: 031 335 11 63 
E-mail: medien@hplus.ch  
 

H+ Les Hôpitaux de Suisse est l’association nationale des hôpitaux, cliniques et institutions de soins publics et pri-
vés. Elle regroupe, en tant que membres actifs, 205 hôpitaux, cliniques et établissements médico-sociaux répartis 
sur 435 sites et 138 associations, administrations, institutions, entreprises et particuliers avec statut de membres par-
tenaires. À travers ses institutions membres, H+ représente quelque 200'000 personnes actives.  
 
 

 
 
 

https://www.hplus.ch/fr/medias/communiques/detail/news/2e-etape-de-la-mise-en-oeuvre-de-linitiative-sur-les-soins-infirmiers-pas-de-directives-centralisatrices-sans-financement-clair
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Graphique 1: Évolution des marges EBITDA des hôpitaux de soins somatiques aigus entre 2021 et 2023 
 
 

 

Graphique 2: Évolution du niveau des fonds propres des hôpitaux de soins somatiques aigus entre 2021 et 2023 


